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C'est l'une des recomman-
dations émises au sortir des
premières journées natio-
nales de périnatologie, re-
groupant les Sociétés
gabonaises de gynéco-
obstétrique et de la repro-
duction (SGGOR), ainsi que
la Société gabonaise de
pédiatrie (Sogaped).

A l'initiative des Sociétésgabonaises de gynéco-obs-tétrique et de la reproduc-tion (SGGOR), ainsi que laSociété gabonaise de pé-diatrie (Sogaped), les pre-mières journées nationalesde périnatologie se sontdéroulées du 13 au 14 avrildernier, sous le thème gé-nérique "l'actualité des
soins en périnatologie".Après les différents ate-liers pratiques du mercredi13 avril, au Centre hospita-lier universitaire d'An-

gondjé (CHUA), une ses-sion scientifique regrou-pant les mêmes acteurs(gynécologues-obstétri-ciens, sages-femmes et in-firmiers) a eu lieu au palaisOmar-Bongo-Ondimba(Sénat). En présence de laministre déléguée auprèsdu vice-Premier ministreen charge de la Santé, Cé-lestine Bâ Oguéwa, qui aouvert les travaux devantle représentant de l'Orga-nisation mondiale de laSanté (OMS), Hama Bou-

reima, des représentantsdes "sociétés savantes",initiatrices du projet, à sa-voir : les professeurs Jean-François Meye, présidentdu SGGOR, et Daniel Ga-houma, vice-président dela Sogaped.Le membre du gouverne-ment a souhaité que les re-commandations issues desdifférents travaux permet-tent de réduire le taux demortalité maternelle etnéonatale.Au menu des échanges,

trois conférences, dix-septcommunications répartiesen quatre sessions, unsymposium et un paneld'experts ayant abouti àplusieurs recommanda-tions. Notamment, la miseen réseau des maternitéset des services néonatalspar l'actualisation des do-cuments déjà élaborés en2006 et remis à la tutelle,la mise en place d'un co-mité de pilotage et des dif-férentes étapes de lastratégie d'implémenta-

tion, l'élaboration des mo-dalités d'évaluation dufonctionnement du réseau,le financement des diffé-rentes activités, l'implica-tion du ministère de laSanté, la pérennisation desjournées nationales denéonatologie, la formationet le renforcement des ca-pacités des professionnelsde la santé, notammentcelle des sages-femmes.Des attestations ont été re-mises aux participants à lafin de cette rencontre.

Mise en réseau des maternités et des services néonatals
Santé/Fin des premières journées nationales de périnatologie
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Les officiels lors de la cérémonie d'ouverture.
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Des attestations ont été remises aux participants.
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L'assistance composée d'experts et de profession-
nels de la santé.
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Dans le cadre d'une ren-
contre, jeudi dernier, entre
les représentants des deux
parties, la question a large-
ment été abordée. A ce
sujet, plus de trois millions
de préservatifs vont bientôt
être mis à la disposition de
la population gabonaise.LA rencontre de jeudi der-nier, entre les représen-tants de l'Organisation decoordination pour la luttecontre les endémies enAfrique centrale (Oceac) etla direction de la Croix-Rouge gabonaise s'inscri-vait dans le cadre de lalutte contre le Sida enAfrique centrale en géné-ral, et au Gabon en particu-lier. Les échanges entre lesdeux organismes ont es-sentiellement porté sur lesméthodes de préventioncontre le Sida, notammentla vulgarisation des préser-vatifs masculins et la sensi-bilisation au changementde comportements des po-pulations. En effet, l'Oceac est uneinstitution internationaledépendant de la Commu-nauté économique et mo-nétaire de l'Afriquecentrale (Cemac), spéciali-sée en santé publique, quicouvre les six pays de lasous-région. La préventioncontre le Sida étant un pro-jet régional, réunissanttous les pays de la zoneCemac, l'Oceac a donc pourmission d'affermir toutes

ses dispositions en matièrede lutte contre le Sida enAfrique centrale. AuGabon, c'est avec l'appui dela Croix-Rouge gabonaiseque la prévention contre leSida est menée. Selon sonsecrétaire exécutif,Constant Roger Ayenen-goye, cette énième visitedans notre pays était l'oc-casion de présenter le nou-veau coordonnateur duProjet prévention sida enAfrique centrale (PPSAC),mais aussi le projet de dis-tribution de préservatifs,qui sera lancé très prochai-nement sur tout le terri-toire gabonais.Ainsi, le nouveau coordon-nateur du PPSAC a effecti-vement été présenté auministère de la Santé, re-présenté par son secré-taire général LéonardAssongo. « Le Gabon vient d'accéder
au PPSAC. A cet effet, nous
avons l'obligation de pré-
senter aux populations ga-
bonaises le nouveau

Vers le renforcement de la coopération entre la Croix-Rouge et l'Oceac
Lutte contre le VIH/Sida

Prissilia MOUSSAVOU MOUITY
Libreville/Gabon

Ph
o
to

 :
 S

N
N

Ph
o
to

 :
 P

.M
.M

Une scène des échanges entre la délégation de l'Oceac et le directeur de la
Croix-Rouge gabonaise, Armel Boubindji. Photo de droite: Constant Roger 

Ayenengoye, secrétaire exécutif de l'Oceac.

membre à la tête de ce pro-
gramme. En outre, la Croix-
Rouge étant un auxiliaire
des pouvoirs publics, nous
avons jugé intéressant de
mener nos actions en parte-
nariat avec cet organisme
humanitaire. De fait, dans le
cadre de la prévention
contre le Sida au Gabon,
nous comptons sur l'appui
de la Croix-Rouge gabo-
naise pour la réalisation de
nos projets. Nous avons
donc prévu de mettre plus
de trois millions de préser-
vatifs à la disposition des
populations gabonaises», a

fait savoir Constant RogerAyenengoye.A noter que par mesure desécurité et dans le souci deprotéger les populations,ces préservatifs, qui serontbientôt commercialisés auGabon, ont été contrôlés àtrois reprises dans le labo-ratoire national de médica-ments (organe de lasous-région qui veille aucontrôle de tous les pro-duits médicaux importés).


